
Un syndicat de police : Alliance 
 

 Les drames de rues survenus depuis un certain temps à Paris, sur un pont et dans le XVIIIème 

arrondissement, avec des morts et la mise en cause de policiers, posent le problème des « forces de 

l’ordre » utilisées par l’État « de droit », en opposition aux gardiens de la paix nécessaires à une 

société policée et apaisée. Le syndicat de police Alliance, attaché idéologiquement à la droite pour 

ne pas dire à l’extrême-droite, s’arc-boute sur les mises en garde à vue et les mises en examen 

éventuelles des policiers pour dénoncer le laxisme d’organisations de gauche impliquées dans les 

élections législatives de juin 2022. S’il faut parler crûment, qu’a fait Alliance au moment du drame 

désolant et irréparable du 11 janvier 2013 ? 

 

 12 morts et 11 blessés qui ont suscité l’émotion de la France et du monde entier … 

 Depuis la publication par Charlie Hebdo, en 2006, des caricatures de Mahomet parues l’année 

précédente dans un quotidien danois, les djihadistes avaient déclaré la guerre à la rédaction de 

l’hebdomadaire satirique français. Le ministère de l’intérieur avait pris la menace au sérieux et avait 

assuré la protection rapprochée des journalistes et caricaturistes du journal et le secret des lieux où 

celui-ci se faisait. Plusieurs années après, le syndicat Alliance se trouva fatigué d’avoir des policiers 

obligés de faire le guet pour des caricaturistes souvent peu gratifiants pour eux et demanda la levée 

de la protection policière du journal satirique, levée de protection qu’il obtint ….  

La suite est connue : 

 12 morts et 11 blessés auxquels s’ajoutèrent dans les jours suivants une policière 

antillaise et 4 clients juifs de la supérette casher de la Porte de Vincennes ...     

 

 L’État « de droit », défendu par le syndicat de police Alliance, laisse un mauvais goût dans la 

bouche, dans la vie des survivants qui ont subi, dans leur corps et dans leur âme, la mort ignominieuse 

de leurs proches en janvier 2013. Il y a les assassins et ceux qui sont, il faut le dire, les complices 

imprévoyants des coupables. Il est bon de dire la vérité et de ne pas se cacher derrière la fausse 

bonne foi qui veut que les policiers armés comme des avatars de la guerre des mondes se défaussent 

sur la politique des bévues qu’ils commettent parce que mal formés, mal recrutés, mal rémunérés 

et mal encadrés. Les gardiens de la paix sont-ils une utopie ? Il faut faire en sorte qu’elle redevienne 

la réalité de l’État républicain, démocratique et bienveillant. 

 

 Capitalismus delendus est. 


